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« Je, tu, il… » 

L’Esprit Saint est un feu qui veut enflammer chaque brindille de ma 

vie, une source qui veut jaillir de chaque cellule de mon être, une 

huile qui veut pénétrer entre les jointures de mon corps ! Il désire 

remplir chacun de mes mots, rythmer chacune de mes paroles. Il 

renouvelle entièrement le jeu des pronoms personnels. Vous vous 

souvenez, n’est-ce pas : je, tu, il, nous, vous, ils… ?  

En effet, l’Esprit Saint me permet de dire « je » en vérité. Non pas 
un « je » rempli de moi-même, boursouflé et boudiné !  
Non : un « je » attentif et humble, un « je » qui se laisse inspirer 
par le Père, un « je » capable de porter la vie en soi-même, et de la 
redonner aux autres. Un « je » prêt à défendre l’orphelin et 
l’opprimé, un « je » plein d’autorité quand il s’agit d’annoncer la 
vérité, un « je » plein de poésie quand il s’agit de dévoiler la beauté.  
 

L’Esprit Saint m’aide aussi à dire « tu ». Il me permet de sortir de 
moi-même, et de m’adresser à un autre. Les prières qui s’adressent 
à l’Esprit Saint sont rarissimes dans la liturgie : je ne connais que 
le Veni Creator et cette séquence à l’Esprit Saint que nous 
entendons en ce jour.  
Dans ces deux prières, nous disons « tu » à l’Esprit Saint. Et ce n’est 
que justice car c’est lui, l’Esprit, qui nous autorise à dire « tu » à 
notre Père, et à dire « tu » à Jésus-Christ, notre frère aîné.  
 

L’Esprit Saint m’oblige aussi à donner une valeur unique à la 
troisième personne du singulier « il ». Partout ailleurs, l’Esprit 
Saint est désigné par un neutre, comme s’il était seulement une 



force impersonnelle, un élan, un vent puissant mais anonyme. 
Jésus nous révèle aujourd’hui que l’Esprit est une personne : il en 
parle en disant « il », et non pas « cela ». L’Esprit Saint est 
quelqu’un ! Il est autonome, conscient, vivant ! Il a sa lumière 
propre, il a surtout sa propre liberté : il se reçoit du Père et du Fils 
mais va de l’un à l’autre, et de Dieu à nous avec une totale 
souveraineté ! Il souffle où il veut, et il en est de même de quiconque 
est né de l’Esprit ! L’autre, « lui », que je regarde souvent comme un 
objet dans mon champ visuel devient par l’Esprit Saint une 
personne unique porteuse d’un immense avenir !  
 

Vous avez repéré cette longue liste de peuples que citent les Actes 
des Apôtres ? Parthes, Mèdes, Elamites… On croirait un exercice 
d’élocution ! Mais à la fin, arrive le plus incroyable : tous ces gens 
les plus divers (et même les Juifs et les Arabes qui se battent 
jusqu’aujourd’hui), finissent par dire « nous » : « Nous les 
entendons parler dans nos langues les merveilles de Dieu » ! 
L’Esprit Saint est l’âme de l’Eglise : impossible de dire un vrai          
« nous » sans Lui, un « nous » où chacun peut parler sa propre 
langue, sans être perdu dans une foule sans visages. Il ne s’agit pas 
d’un « nous autres » sectaire et clivant, mais un « nous » qui 
interpelle les autres : un « nous » qui dit « vous » ! Ecoutons encore 
Jésus : « l’Esprit rendra témoignage en ma faveur, et vous-aussi 
vous rendrez témoignage ! ». Jésus a tellement confiance en vous 
qu’il vous donne son Esprit de vérité et de Force. 
Vous voilà témoins, remplis d’Esprit ! 
 

Le récit de la Pentecôte dans les Actes des Apôtres joue sans cesse 

sur les termes de « chacun » (trois fois) et « tous » (trois fois).  

C’est le propre de l’Esprit Saint que d’unir sans confusion.  

Les communautés vraiment remplies d’Esprit Saint permettent à 

chacun de développer ses talents et à tous de s’en réjouir ensemble. 

Viens Esprit Saint sur notre paroisse !  

J’allais oublier le féminin ! Il est vrai que Marie qui prie dans le 

Cénacle avec les apôtres est tellement discrète. Il faut pourtant une 

maman pour nous permettre de parler notre langue maternelle…  

Père Laurent Thibord 
 



1. Viens Esprit du Dieu vivant, 
Renouvelle tes enfants, 
Viens, Esprit Saint, nous brûler de ton feu ! 
Dans nos cœurs, répands tes dons, 
Sur nos lèvres inspire un chant, 
Viens, Esprit Saint, viens transformer nos vies ! 

R. Esprit de lumière, Esprit Créateur, 
Restaure en nous la joie, le feu, l’Espérance. 
Affermis nos âmes, ranime nos cœurs, 
Pour témoigner de ton amour immense ! 

2. Fortifie nos corps blessés, 
Lave-nous de tout péché, 
Viens, Esprit Saint, nous brûler de ton feu ! 
Fais nous rechercher la paix, 
Désirer la sainteté, 
Viens, Esprit Saint, viens transformer nos vies ! 

Pont : 
Veni Sancte Spiritus 
Veni Sancte Spiritus ! (bis) 

3. Donne-nous la charité 
Pour aimer en vérité, 
Viens, Esprit Saint, nous brûler de ton feu ! 
Nous accueillons ta clarté 
Pour grandir en liberté, 
Viens, Esprit Saint, viens transformer nos vies ! 

 

Cinquante jours après Pâques, on célèbre la Pentecôte 

dont le nom grec « pentacostè » signifie cinquantième. 

C’est la fête des premiers dons de la terre dans la culture 

juive. Pour les chrétiens, c’est la fête du don de l’Esprit, 

premier fruit de la résurrection. Mais qui est cet Esprit? 

Nous allons le découvrir… 
 



 

Louange à toi Jésus, parce que sur la croix tu as livré l’Esprit ! 
Kyrie eleison, Kyrie…  
 
Louange à toi Jésus, parce que tu as donné la paix à tous ceux qui 
croiront en Toi ! 
Kyrie eleison, Kyrie…  
 
Louange à toi Jésus, parce que tu remplis ton peuple de joie dans les 
dons de l’Esprit ! 
Kyrie eleison, Kyrie…  

 
 
Gloire à Dieu, Gloire à Dieu au plus haut des cieux !             
Et paix sur la terre aux hommes qu’il aime, 
Nous te louons nous te bénissons,                                                                     
nous t’adorons, nous te glorifions,                                                          
nous te rendons grâce pour ton immense gloire ↑                      
Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père tout-puissant ↑ 
Seigneur, Fils unique, Jésus Christ,                                              
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père ↑ 
Toi qui enlèves les péchés du monde, prends pitié de nous ↑ 
Toi qui enlèves les péchés du monde, reçois notre prière↑  
Toi qui es assis à la droite du Père, prends pitié de nous ↓ 
Car toi seul es saint, toi seul es Seigneur, 
Toi seul es le Très-Haut :                                                                                
Jésus Christ, avec le Saint-Esprit                                                               
Dans la gloire de Dieu le Père amen ! 
 

Ps 103  

R/ Ô Seigneur, envoie ton Esprit 
qui renouvelle la face de la terre ! 

Bénis le Seigneur, ô mon âme ; 
Seigneur mon Dieu, tu es si grand ! 
Quelle profusion dans tes œuvres, Seigneur ! 
La terre s’emplit de tes biens ! 



Tu reprends leur souffle, ils expirent 
et retournent à leur poussière. 
Tu envoies ton souffle : ils sont créés ; 
tu renouvelles la face de la terre !  R/ 

Gloire au Seigneur à tout jamais ! 
Que Dieu se réjouisse en ses œuvres ! 
Que mon poème lui soit agréable ; 
moi, je me réjouis dans le Seigneur !  R/ 

 

Séquence  (lue par Gabriel et Naïa) 

Viens, Esprit Saint, en nos cœurs 
et envoie du haut du ciel 
un rayon de ta lumière. 

Viens en nous, père des pauvres, 
viens, dispensateur des dons, 
viens, lumière de nos cœurs. 

Consolateur souverain, 
hôte très doux de nos âmes, 
adoucissante fraîcheur. 

Dans le labeur, le repos ; 
dans la fièvre, la fraîcheur ; 
dans les pleurs, le réconfort. 

Ô lumière bienheureuse, 
viens remplir jusqu’à l’intime 
le cœur de tous les fidèles. 

Sans ta puissance divine, 
il n’est rien en aucun homme, 
rien qui ne soit perverti. 

Lave ce qui est souillé, 
baigne ce qui est aride, 
guéris ce qui est blessé. 

Assouplis ce qui est raide, 
réchauffe ce qui est froid, 
rends droit ce qui est faussé. 

À tous ceux qui ont la foi 
et qui en toi se confient 
donne tes sept dons sacrés. 

Donne mérite et vertu, 
donne le salut final, 
donne la joie éternelle. Amen. 

 

Alléluia !                               Évangile selon St Jean 15, 26-27 ; 16, 12-15 

 
 



PU : Demeurez en mon amour comme je demeure en vous 
ainsi tous reconnaîtront que vous êtes mes amis ! 
 
 
 
Saint, Saint, Saint le Seigneur Dieu de l’univers ! (bis) 
Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire, 
Hosanna au plus haut des cieux ! 
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur, 
Hosanna au plus haut des cieux ! 
Saint, Saint, Saint le Seigneur Dieu de l’univers ! 

 

 

 

 

Anamnèse :    Proclamons le mystère de la foi !           (Irlandais) 
Gloire à Toi qui étais mort, 

Gloire à Toi Jésus, 
Gloire à Toi qui es vivant, 

Gloire à Toi, Gloire à Toi ressuscité, 
Viens revivre en nous  

aujourd’hui et jusqu’au jour dernier ! 

 

 

  

 

Agnus                             Messe du Peuple de Dieu      

Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde, prends 
pitié de nous, prends pitié de nous ! 
Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde, prends 
pitié de nous, prends pitié de nous ! 
Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde, donne-
nous la paix, donne-nous la paix ! 

 

 

 



Communion :  

R. Reste avec nous, Ressuscité,  
Notre cœur est brûlant de ta parole.  
Rassasie-nous de ta présence,  
De ton corps glorieux !  

1. Car tu es l’Agneau immolé  
Qui enlève le péché du monde,  
En mourant tu as détruit la mort,  
En ressuscitant nous as rendu la vie ! R/ 

2. Tu détruis un monde déchu  
Et voici la création nouvelle. 
De ta main nous tenons désormais  
La vie éternelle avec toi dans le ciel ! R/ 

3. Sur la croix, tu livras ton corps,  
Notre défenseur auprès du Père.  
Mis à mort tu es toujours vivant.  
Nous chantons ta gloire, ô Christ ressuscité ! R/ 

 
 

Méditation : 
 

Nous te rendons grâce, Seigneur Jésus,  
pour le don de l’Esprit Saint à l’Église : 
elle est ton corps répandu dans le monde,  
peuple de Dieu rassemblé pour l’Eucharistie. 
Emplis nos cœurs de ta lumière bienfaisante.  
   
Que l’Esprit Créateur nous conduise vers toi, 
qui es le chemin, la vérité et la vie. 
Qu’il nous rappelle tes paroles de salut  
pour que nous devenions une bonne nouvelle, 
une prière qui prolonge ton offrande au Père. 
  
Viens, Esprit de Pentecôte et de sainteté, 
souffle béni et source vive dans nos cœurs,  
enivre-nous de ta présence inattendue, 
à cette heure où le silence nous embrase 
de ton feu d'amour plus fort que la mort.      J. Gauthier 



1. Tu es bénie, ô Marie,  
Le Père t’a choisie.  
Tu conçus l’Emmanuel  
Pour nous ouvrir le ciel.  
Viens enfanter en nos cœurs  
Le Fils de Dieu sauveur.  
Nous t’accueillons ! 

R/ : Ave Maria,  
Ave Maria ! (bis) 

2. Tu es bénie, ô Marie,  
Le Père t’a choisie.  
Sa grâce en toi est donnée  
Pour tous ses bien-aimés.  
Avec toi, l’Église croit  
Que son royaume est là.  
Nous t’accueillons !  R/ 

Accueil paroissial mercredis 9h-11h30, 111 rue N. Blanc 
0450445209 quêtes pour la paroisse.  

 

Samedi 18 mai, 18h Montmin : Marie-Noëlle Bahler ; 
Marie-Jeanne Fariziala, familles Fariziala et Vidot ; âmes des 
prêtres et religieuses abandonnées ; Gilbert Mivellaz ; Nelly 
Vignez ; Georgette Maniglier et famille ; Brigitte. 
 

Dimanche 19 mai, 10h Faverges : Jacqueline et Charles Albert 
de Chevron Villette ; Annick Brachet et le P. Brachet ; Roland 
Dubassat et les défunts des familles Chatelain-Cadet Bredannaz 
Bondaz ; Laure Martin ; Bernadette Avettand Fenoël, Jeannette 
Falcy et Parents défunts ; Renée Ruellan ; Les Toinette ; Roland et 
Louise Chappaz ; Maurice Talin ; Adriane Henriques ; Olga 
Savioz ; Georges Strappazon ; Dominique Cressati. 
 

Mercredi 22 mai, 9h Faverges : Antoinette Abadie 
 

Vendredi 24 mai : 10h Faverges + adoration : P. Georges Isaïe. 

Jeudi 23 mai : réunion du CPP à 15h au 111 N. Blanc 

Mardi 28 mai 10h : messe à la chapelle de l’Annonciation   



Calendrier des prochaines messes dans les villages 
                                 MAI 2024 :       

 samedi 18  MONTMIN 

 samedi 25  SAINT FERREOL 

                                  JUIN 2024 : 
 samedi 1 er  LATHUILE 

 samedi 8  SEYTHENEX 

 samedi 15  VIUZ 

 samedi 22  MARLENS 

 samedi 29  GIEZ 

 

Triduum de la Visitation 
"Cœur de Jésus, trésor de joie !" 

 

VENDREDI 31 MAI 
 9h-16h : journée Pause-Mamans au monastère de la 

Visitation, sur inscription. Enseignement : Mgr Le Saux 
 11h30 : messe de la fête de la Visitation, présidée par 

Mgr Le Saux, à la basilique de la Visitation. Messe ouverte à 
tous ! 

 17h30 : vêpres ; 20h : soirée "Abbé Mousse Papas" 

SAMEDI 1er JUIN 
 10h : conférence du cardinal Bustillo 
 11h : messe présidée par le cardinal Bustillo, avec Mgr Le 

Saux. Animée par Verso l'Alto + Pique-nique 
 13h15 : échange avec le cardinal Bustillo, animé par les 

jeunes ; 14h30 : envoi en mission 

► A Notre Dame de Liesse (centre-ville d'Annecy) et aux 
alentours, à partir de 15h30 : 

 Spectacle de rue + mission sur le parvis + adoration  
 17h30 : célébration de la Parole à ND de Liesse 

DIMANCHE 2 JUIN 
 10h : messe de clôture, présidée par Mgr Le Saux, à la 

Basilique de la Visitation 
 11h : verre de l'amitié, offert par les Sœurs de la Visitation 



Il y a vingt ans, à Buenos-Aires (Argentine), une 
déclaration officielle conjointe de l’Eglise 
catholique-romaine et du Comité juif international 
pour le dialogue interreligieux, franchissait une 
étape nouvelle dans la lutte contre l’antisémitisme. 

Occultée par les médias occidentaux, cette clarification officielle a 
apporté une perspective constructive aux relations historiquement 
controversées entre Eglise catholique et Peuple juif. Alors même que 
monte partout en puissance l’antisémitisme qui est associé à un 
boycott d’Israël par des organisations tiers-mondistes… 
Les protagonistes de ce symposium judéo-catholique de 2004 
étaient d’une part la Commission pontificale pour les Relations avec 
le Judaïsme, avec le Cardinal Walter Kasper à l’époque délégué 
du Pape Jean Paul II, et d’autre part le Comité juif international 
pour le Dialogue interreligieux, sous la Présidence du Congrès Juif 
Mondial. 
Cinquante trois personnalités catholiques et juives provenant de 26 
pays ont travaillé ensemble à partir de faits historiques et de 
dossiers d’actualité, avec le souci de définir une position 
transparente sur des objectifs communs dans la relation des 
chrétiens avec le monde juif. 
De ces échanges interconfessionnels représentatifs est ressortie une 
déclaration finale rejetant explicitement toute forme directe ou 
indirecte d’antisémitisme, y compris – et cela n’est pas anodin au 
regard des slogans habituellement médiatisés – l’antisionisme, qui 
banalise insidieusement la haine envers les Juifs en diabolisant 
Israël. 
(Contrairement aux critiques émises par certains milieux, cette 
posture basique n’interdit aucunement la critique du gouvernement 
israélien démocratique sur des aspects de sa politique, à condition 
de garder la même mesure que celle employée envers les autres 
états, ce qui n’est jamais le cas). 
Ce qui était rejeté à Buenos Aires par les autorités catholiques et 
juives, c’est la mise en cause systématique de la légitimité reconnue 
à l’Etat hébreu par l’ONU en 1948, ainsi que la présentation partiale 
des événements du conflit palestino-israélien, caractéristique de 
certaines mouvances idéologiques, laïques ou même chrétiennes, 

http://www.christianunity.va/content/unitacristiani/en/commissione-per-i-rapporti-religiosi-con-l-ebraismo/ilc---international-catholic-jewish-liaison-committee-/incontri/en5.html
http://www.christianunity.va/content/unitacristiani/en/commissione-per-i-rapporti-religiosi-con-l-ebraismo/ilc---international-catholic-jewish-liaison-committee-/incontri/en5.html


complaisamment relayées par les médias. Accuser les juifs de 
« coloniser » leur terre ancestrale n’a pas de sens. 
Pour les organisateurs de ce Forum, dénoncer l’antisionisme comme 
une variante de l’antisémitisme a constitué véritablement un 
moment historique : « L’Eglise catholique reconnaît dans 
l’antisionisme une agression non seulement contre les Juifs, mais 
contre le Peuple juif en tant que tel ». 
Mais le symposium de Buenos-Aires manifeste aussi la volonté 
commune d’une coopération caritative et humanitaire entre juifs et 
catholiques au service de populations dans le besoin.  
Le Père Patrick Desbois, du Comité épiscopal français précise alors : 
« Nous sommes passés d’un dialogue à une véritable coopération 
sociale, basée sur l’héritage commun du Mont Sinaï ». 
Il est vrai qu’un centre social de secours aux déshérités de Buenos 
Aires fonctionnait déjà, géré conjointement par Caritas et une 
Organisation juive. D’autres expériences identiques existent 
également dans d’autres pays. 
 

Dans la même déclaration : le fléau du terrorisme. 
Au Proche-Orient, des organisations terroristes se sont depuis des 
décennies spécialisées dans l’attaque de civils, envoyant des 
kamikazes se faire exploser parmi des innocents, en s’appuyant sur 
des sourates explicites du Coran. Avant même le déplacement vers 
l’Europe des attentats meurtriers, le colloque de Buenos Aires 
rappelait un principe condamnant les exactions commises au nom 
de l’idéologie des islamistes : « Le terrorisme est un péché contre 
l’Homme et contre Dieu ». Il est clair que le terrorisme est déjà 
injustifiable par lui-même, mais quand il s’exerce prétendument au 
nom d’un dieu, il est encore plus répugnant. 
C’est donc dans le même état d’esprit en insistant sur ce point que le 
successeur du pape Jean Paul II, Benoît XVI, a continué d’assainir 
les relations entre catholiques et juifs, recevant régulièrement des 
délégations de personnalités juives et des groupements de rabbins. 
Et répétant qu’on ne peut pas être chrétien et antisémite ! Une 
religion qui invite à tuer au nom de Dieu est une religion fausse, dit-
il. 
Le pape François a ensuite pris le relais, mais il est utile de 
rappeler qu’en 2004 – lors de la déclaration contre l’antisionisme –  



il était en poste en tant qu’archevêque de Buenos Aires, et qu’il avait 
donc pris part à la rencontre interreligieuse. 
Depuis, il a tenu à réaffirmer que l’antisémitisme est définitivement 
incompatible avec la foi chrétienne, ainsi que l’antisionisme 
idéologique. 
C’est le sens de sa déclaration devant les représentants du Congrès 
juif mondial, fin 2015, lors de la célébration des 50 ans de Nostra 
Aetate et des racines juives du christianisme : 
« Attaquer les Juifs ou Israël relève de l’antisémitisme. Il peut y 
avoir des désaccords politiques entre gouvernements et sur des 
questions politiques. Mais l’Etat d’Israël a parfaitement le droit 
d’exister dans la sécurité et la prospérité ! ». 
Au vu des événements, à l’heure des incessantes campagnes de 
boycott, des diffamations et de la désinformation orchestrée contre 
l’Etat hébreu, cette mise au point garde toute son actualité. 
S’adressant particulièrement aux centaines de fidèles catholiques 
présents dans la grande salle d’audience du Vatican, le pape 
François ajoutait : « Avec les Juifs, indifférence et opposition se sont 
muées en coopération et bienveillance. D’ennemis et étrangers, 
nous sommes devenus amis et frères ! »                                                       
Abbé Alain René Arbez, prêtre catholique, commission judéo-catholique 
de la conférence des évêques suisses et de la fédération suisse des 
communautés israélites. 


